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73 06 11 Willem van Oranje aan Marnix [Delft]

11 juni 1573

„De Prins heeft zopas bij de Heer van Batenburg een vergadering gehad met 
de legeroversten in verband met de benarde toestand van het belegerde Haarlem. 
Hij heeft hen een drieledig plan voorgelegd om te stad te ontzetten : een gezame- 
lijke aanval te land en op zee en een actie om de bevoorrading van de vijand af te 
snijden. Alleen dit laatste werd thans voor mogelijk gehouden. De actie werd in 
het vooruitzicht gesteld voor de volgende nacht. Ondanks zijn aanbod willen de 
officieren niet dat de Prins er zou aan deelnemen. Hij mag geen enkel risico 
nemen. In een drietal brieven heeft Marnix geschreven over de „bolvart” die te 
Delft aan de Brielse poort wordt gebouwd. De Prins gaat akkoord met de 
afwerking, zoals die door de Delftenaren wordt gewenst. Hij geeft ook zijn toe
lating voor de geldelijke ondersteuning der Delftse vrijwilligers die te ’s-Graven- 
hage zijn opgehouden”.

197



De pogingen tôt ontzet mislukten. Haarlem, belegerd door de Spaanse troe- 
pen sedert 11 december 1572 zou zich op 13 juli 1573 aan Don Frederik van 
Toledo moeten overgeven.
c : ’s-Gravenhage, Koninklijk Huisarchief, Formulaerboeck Ail, XIV, 1-12, nr. 98, 
f. 337-338 ; d : Gerlo, OBM, nr. 2, p. 2-3.

A Monsieur de Sinte Aldegonde.

Mons(ieu]r de Sint Aldegonde. Pour vous tenir adverti de l’estât où nous sommes 
présentement je ne veulx obmetre a vous dire quavant hier <j’ay> faict icy 
assembler tous les Couronnelz et Capiteynes en prive de Monsieur de Batenburch.

5 Je leur ay mis en avant la cause de ma venue en ce lieu et suyvant cela requiz de 
quelle volunte ilz estoient pour secourir la ville de Haerlem laquelle se trouve 
présentement de tous costelz si presse de lennemy. Enquoy je vous puis asseurer 
davoir trouve tous lesd[icts] Coullonelz et Cap[itey]nes tant allemans franchois 
anglois qu’aultres voluntaires aultant que jeusse peu desirer. Et voiant ceste leur

10 délibéré volunte je leur ay propose trois moiens par lesquelles il me sembloit que 
pourrions le plus endommaiger lennemy et secourir ladficte] ville de Haerlem. 
Dont le premier estoit dassaillir lennemy par terre, le second par nos navires, et le 
Ille en luy couppant des vivres. Et que pour ce faire jestois prest de macheminer 
avecq eulx, et les assister de ma presence en tout que me seroit possible. Surquoy

15 ayantz lesdictz coullonelz et Capiteynes ainsi par ensemble sur ce que seroit le plus 
convenable et de faire en cest endroict sont retournez devers moy me disant que 
pour navoir encoires toutes noz forces joinctes ensemble seroit mal possible 
dattendre quelque fruict de ce que Ion vouldroit tenter par terre sur les 
ennemy < s >. Aussy que du reste des batteaulx il ny avoit apparence de nous

20 prévaloir aucunement de luy. Mais que l’unycque moien de grever led[ict] ennemy 
estoit de luy coupper les vivres. Et qu'a cest effect ilz estoient prestz et voluntaires 
de semployer jusques a y hazarder toutes leurs vies. Et apres plusieurs con
sidérations sur ce prinses a este de commune main résolu de mectre cela en effect 
pour la nuyct prochaine et bien que tout mon désir estoit ainsi que je vous ay dict

25 en dessus de me trouver en personne avecq ceulx si est ce que tout unanimement 
me sont venuz requérir pour plusieurs raisons lesquelles seroient icy trop longs a 
reciter que pour ce coup je nentreprinse ce faict avecq eulx mais vouldrois me

4 Willem van Bronkhorst, heer van Batenburg en Stein (f 10 juli 1573) werd door 
de Prins in 1572 naar Zeeland gezonden om er de opstand te bevorderen en in 1573 
benoemd tot opvolger van Lumey als legeroverste met het oog op het ontzet van 
Haarlem. Zijn plannen werden door de Spanjaarden ontdekt. Batenburg werd verslagen 
en sneuvelde. Cf. Motley, The Rise of the Dutch Re public, II, p. 382-383; Wijn, 
Het beleg, p. 72, 87, 91, 125, 127, 147-148.
15 Een werkwoord moet weggevallen zijn voor of na par ensemble.
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tenir icy et que cependant ilz ne fauldroient dencheminer si dextrement la 
besoingne que jaurois occasion de me contenter deulx. Et oires que par réitérés 
fois j'insistoie daller avecq eulx ne les ay toutefois sceu induire a cela malleguant 30 
mesmes que y survenant en ma presence le moingdre inconvénient du monde cela 
pourrait tellement esbranler tout le pays et encouraiger lennemi qu’indubitable- 
ment quelque grand inconvénient en pourrait advenir. Qui faict qu’estant les 
Coullonelz et Capiteynes en telle deliberation partiz dicy je y suis demoure et 
attendray avecq bonne dévotion la grâce quil plaira au s[eigneu]r dieu leur faire 35 
dont ne fauldray a vous donner incontinent advis.
Daultrepart aiant veu ce que p[ar] deux ou trois de voz l[ett]res vous mescripvez du 
bolvart qui se doibt faire a Delft a la porte de la Brielle désirant sur cela avoir mon 
advis, je ne vous y scaurois du tout selon mon intention satisfaire nestant sur le 
lieu. Et toutesfois pour ce pendant ne perdre temps ny occasion de ceste belle 40 
saison vous pourez tousiours aller avant pour le parfaict dud[ict] bolvart et suis 
bien content que soit comme les habitans le désirent scavoir joingdant les 
murailles moyennant quil se face dassez raisonnable grandeur telle que les aesles 
ayent de longueur deux cens ou pour le moins II c d pieds et qu’entre les d[icts] 
aesles ait la largeur denviron cent et IIIIXX ou cent IIIIXX et dix piedz. 45
Jay de mesme veu ce que m’avez escript touchant les bourgeois voluntaires de 
Delft qui doibvent se trouver a la Haye et combien que jeusse desire quilz fussent 
venuz sans aulcune despence du pays. Et toutesfois ou pour leur indigence ou 
pour quelques aultres raisons prégnantes il ny a aultre moien pour les tirer de 
lad[icte] ville pourrez avec ceulx du conseil adviser de quelque raisonnable 50 
traictement que pour subvenir a leurs despens icy leur pourra donner affîn que 
tant plustost ilz se puissent trouver avecq les aultres. Le Xle juing 1573.

44 II cfens] d[ix].
45 IIIIXX] quatre vingts.


